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BAPTEME DU CHRIST 
10 janvier 2021 – Année B 

 
 
« Cherchez le Seigneur tant qu’il se laisse trouver », nous disait, il y a quelques instants, le Prophète Isaïe 
dans la 1ère lecture… 
 

Chers frères et sœurs, 

Sans doute avez-vous entendu parler, ou peut-être même connu, des personnes nées sous x ou adoptées 
qui recherchent toute leur vie leur père ou leur mère. Ils mènent cette quête, bien que souvent 
douloureuse, car ils pensent que cela va donner un éclairage et un sens stimulant et heureux à leur vie. 

Si j’évoque cela c’est que, si certains vivent une telle épreuve existentielle, tout homme est en fait - 
consciemment ou non - dans une telle attitude de recherche de paternité vis-à-vis de Dieu. 

Comme l’a écrit notre Pape dans un document sur la vie contemplative féminine1 la recherche du visage 
de Dieu traverse l’histoire de l’humanité, appelée depuis toujours à un dialogue d’amour avec le Créateur.  

L’homme et la femme, en effet, ont une dimension religieuse inaliénable qui oriente leurs cœurs à la 
recherche de l’Absolu, vers Dieu, duquel ils ressentent le besoin – pas toujours consciemment.  

Cette recherche est commune à tous les hommes de bonne volonté.  
Même de nombreuses personnes qui se professent non croyantes reconnaissent ce désir profond du cœur, 

qui habite et anime tout homme et toute femme, désireux de bonheur et de plénitude, passionnés et jamais 
rassasiés de joie. 

Saint Augustin, dans les Confessions, l’a exprimé avec vigueur : « Tu nous as faits pour toi et notre cœur 
est sans repos tant qu’il ne repose en toi ».  

Inquiétude du cœur - poursuit le Pape - qui naît de l’intuition profonde que c’est Dieu qui, le premier, 
cherche l’homme, en l’attirant mystérieusement à lui. 

Chers frères et sœurs, 
 

La rencontre entre ces deux êtres qui se cherchent, comme mystérieusement aimantés, ne se produit-
elle pas justement dans le baptême dont nous célébrons aujourd’hui l’une des étapes fondatrices dans le 
Jourdain ? 

Oui, ce jour-là, l’épaisseur de notre univers s’entrouvre, le Ciel se déchire, l’Esprit se manifeste comme 
une colombe et une voix proclame : « Tu es mon Fils bien-aimé ; en toi, je trouve ma joie » … 

Dieu Trinité se révèle, trouve en Jésus une humanité en qui son amour peut enfin se répandre sans 
obstacle…  

Pouvoir rencontrer enfin le cœur de l’homme qui se détournait de Lui depuis le Péché d’Adam et Ève fait 
éclater Sa joie ! 

On aurait envie d’intituler cet instant du titre d’un des textes de Raymond Devos : « l’homme existe, je 
l’ai rencontré… » en lui j’ai mis tout mon amour, en lui je trouve enfin ma joie ! 

Et de son côté, Jésus, en cette même humanité qu’il a assumée en se faisant l’un de nous, excepté le 
péché, remontant de l’eau comme des abîmes où le péché d’Adam et Ève a plongé l’humanité, entend son 
Père lui dire tout l’amour qu’Il Lui porte et Il Le voit manifesté sous l’apparence de la colombe… 

Et là, nous aurions envie de mettre en sous-titre celui donné par André Frossard dans un livre racontant 
sa conversion : « Dieu existe, je l’ai rencontré »2 ! Dieu Un et Trinité existe… je l’ai rencontré… 

Voilà, frères et sœurs, ce que fait le Baptême : elle permet à Dieu de retrouver l’homme perdu et égaré 
qui Le cherche et elle permet à l’homme de trouver en Dieu un Père très aimant, au cœur si large qu’il peut 
dire à chaque baptisé comme à son Fils Unique, Jésus : « Tu es mon Fils bien-aimé ; en toi, je trouve ma joie 
» … 

 
1 Vultum Dei quaerere, La recherche du visage de Dieu 29 juin 2016, constitution apostolique du pape François sur la vie contemplative féminine. Texte italien 
paru dans l’Osservatore Romano du 23 juillet 2016. 
2  Dieu existe, je L'ai rencontré, Edition Fayard . Janvier 1976 
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Chers frères et sœurs, 

Quelle responsabilité que la nôtre d’avoir à notre portée le sacrement du Baptême : ce moyen si 
merveilleux qui permette à l’homme, chercheur de Dieu et de sens à sa vie, de rencontrer un Père qui 
l’invite à partager son amour divin ! 

Comment pourrions-nous ne pas proposer, à ceux qui ne sont pas chrétiens, de recevoir le Baptême ! Ce 
serait les condamner, en quelques sortes, à chercher encore dans les ténèbres de notre monde Celui qui 
les cherche, qui les aimes, qui n’attend qu’un « je te baptise au nom du Père et du Fils et du Saint Esprit » 
pour répandre en eux son amour de Père et trouver en eux toute sa joie et eux en Lui toute la leur ! 

Comme il est étrange que certains retardent ces jours de grâce pour baptiser leur enfant… le baptême 
n’attend ni les beaux jours, ni la pièce montée, ni la pleine conscience du baptisé pour être efficace !!! 

Chers frères et sœurs,  

Rendons grâce à Dieu pour nos baptêmes, pour tous les baptêmes récents, pour ceux qui s’annoncent … 
Prions et agissons pour qu’abondent les baptêmes, car nous ne pouvons nous résoudre à voir les registres 

de baptême s’amincir de plus en plus au fil des années !!!! 
Comme nous le rappelions dimanche dernier, rappelons-nous cet ordre du Seigneur au jour de son 

ascension : allez, de toutes les nations faites des disciples, baptisez-les au nom du Père et du Fils et du St 
Esprit… 

Prions, chers frères et sœurs, pour que ce soit un fleuve d’eau vive qui jaillisse du Cœur du Christ dans 
les fonds baptismaux de nos églises ! 

Prions pour les catéchumènes qui, comme Delphine pour ce qui est de notre paroisse, se préparent à ce 
jour de grâce ! 

Quant à nous, les baptisés de plus ou moins longue date, rappelons-nous que, tout comme un enfant n’a 
finalement jamais fini de découvrir qui sont ses parents – et parfois on le fait bien tard – le baptisé n’a 
jamais fini de chercher Dieu son Père.  

Rappelons-nous aussi que, tout comme un enfant n’a finalement jamais fini de faire la joie de ses parents, 
ne devrait jamais cesser de faire la joie de ses parents, ni de tout faire pour faire leur joie, le baptisé doit à 
tout instant chercher à faire la joie de Dieu ! 

Ô combien nous devrions graver, en lettres d’or, ces versets du prophète Isaïe :  
Cherchez le Seigneur tant qu’il se laisse trouver ; 
Invoquez-le tant qu’il est proche. 
A la suite de notre Baptême, la motivation de notre vie - comme elle l’a été pour Jésus - doit être « ce 

chercher Dieu ».  
Quaerere Deum afin de faire de plus en plus sa volonté et de vivre de plus en plus en sa présence tant 

qu’Il se laisse trouver. 
 
Le Bienheureux Columba Marmion, Père Abbé de Maredsous en Belgique, écrivit 3: 
De cette recherche de Dieu, principe de notre sainteté, nous ne pouvons trouver de meilleur modèle que 

le Christ Jésus lui-même. 
Mais, direz-vous aussitôt, comment, en ceci, le Christ peut-il être notre modèle ? Comment a-t-il pu 

«chercher Dieu », puisqu’il était Dieu lui-même ? 
Il est vrai que Jésus est Dieu, (…) le Fils du Dieu vivant, égal au Père.  
Mais il est aussi homme ; il est authentiquement l’un des nôtres par sa nature humaine. (…)  
Et nous voyons le Christ Jésus, tel un géant, s’élancer dans sa (mission sur terre) carrière, à la poursuite 

de la gloire de son Père. C’est là sa disposition primordiale. 
Écoutons comment, dans l’Évangile, il nous le dit lui-même, en propres termes : « Je ne cherche pas ma 

volonté, mais la volonté de celui qui m’a envoyé » (Jn 5,30). 

 
3 Le Christ, idéal du moine. Chap I. Chercher Dieu 
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Aux juifs, il prouve qu’il vient de Dieu, que sa doctrine est divine, parce qu’ « il ne recherche pas sa propre 
gloire, mais celle de celui qui l’a envoyé » (cf. Jn 7,18).  

Il la recherche tellement qu’« il n’a pas souci de la sienne propre » (cf. Jn 8,50).  
Toujours, il a sur les lèvres ces mots : « mon Père » ; toute sa vie n’est que le magnifique écho de ce cri : 

« Abba, Père ».  
Pour lui, tout se ramène à rechercher la volonté et la gloire de son Père. 
Et quelle constance dans cette recherche ! 
Il nous déclare lui-même qu’il n’en dévie jamais : « J’accomplis toujours ce qui est agréable à mon Père 

» (cf. Jn 8,29) ; à l’heure suprême des derniers adieux, au moment où il va se livrer à la mort, il nous dit qu’« 
il a réalisé toute la mission qu’il a reçue de son Père » (cf. Jn 17,4).  

Rien non plus ne l’a arrêté dans cette recherche.  
C’est pour la parfaire qu’à l’âge de 12 ans il quitte sa mère, la Vierge Marie, à Jérusalem.  
Jamais enfant n’a aimé sa mère comme Jésus aimait la Vierge ; réunissez tout l’amour qui peut animer le 

cœur des fils ; ce n’est qu’une étincelle tremblante auprès de cette fournaise qu’était l’amour de Jésus pour 
sa mère.  

Et cependant, dès qu’il s’agit de la volonté de son Père, de sa gloire, on dirait que cet amour ne compte 
plus. Jésus savait dans quel abîme d’angoisses il plongeait pendant 3 jours le cœur de sa mère, mais les 
intérêts de son Père le réclamaient, et dès lors il n’hésite pas : « ne savez-vous pas que je dois être aux 
choses de mon père ».  

Des paroles tombées des lèvres de Jésus, c’est la 1ère qui ait été recueillie par l’Évangile.  
Le Christ y résume toute sa personne, y condense toute sa mission… 
Voilà, frères et sœurs, quel doit être le programme de toute notre vie de chrétien, de chaque instant de 

notre vie de baptisé :  
Chercher Dieu tant qu’il se laisse trouver 
L’invoquer tant qu’il est proche. 
Chercher en toute chose à faire sa volonté. 
Pour reprendre une réflexion de St Josémaria :  
« Ne vivons pas comme si le Seigneur était loin, là-haut, où brillent les étoiles, ne voyant pas qu’il est aussi 

toujours à nos côtés 4».  
Comment le rencontrer, entrer en relation avec lui ? : « Sachons-le bien : il y a quelque chose de saint, de 

divin, caché dans les situations les plus ordinaires et c’est à chacun d’entre nous qu’il appartient de le 
découvrir »5.  

Au fond, il s’agit de transformer toutes les circonstances de la vie courante, agréables ou moins 
agréables, en source de dialogue avec Dieu. Et donc de contemplation : « Mais cette tâche banale, 
semblable à celle qu’effectuent les collègues de travail, doit être une prière continuelle, avec les mêmes 
paroles intimes et familières, mais chaque jour sur une mélodie différente. C’est justement notre mission 
que de transformer la prose de cette vie en alexandrins, en un poème héroïque. »6 

Demain, nous reprenons justement le temps liturgique dit « ordinaire ». 
Que Notre Dame et Saint Joseph nous aident donc à y chercher et trouver Dieu afin que, de nos lieux de 

vie habituels s’élèvent, non seulement un poème héroïque mais une symphonie de Joie à la Gloire de Dieu, 
Père, Fils et Saint Esprit, qui vit et règne pour les siècles des siècles. Amen ! 

 
4 Cf. Chemin n° 267 
5 Cf. Entretiens, Aimer le monde passionnément. Point 114 
6 Cf. Sillon, n° 500 
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PRIERE UNIVERSELLE 
10/01/2021 – année A 

 

 

Prions pour la Sainte Église de Dieu et plus particulièrement pour ceux que le Seigneur a consacrés par le 
sacrement de l’Ordre pour baptiser.  

Supplions le Seigneur de les aider dans ce ministère afin que le fleuve d’eau vive jaillissant de son cœur 
fasse naître à la vie divine une multitude de nouveaux baptisés. 

 

Prions pour tous les nouveau-nés, enfants, jeunes et adultes qui se préparent à recevoir le Baptême dans 
notre paroisse et à travers le monde.  

Prions pour ceux qui cherchent Dieu. Demandons au Seigneur de les aider à Le rencontrer par son Église.  

Demandons au Seigneur d’aider les parents, parrains et marraines et ceux qui accompagnent les 
catéchumènes à mesurer la grandeur de ce don divin. 

 

Prions le Seigneur pour tous les baptisés qui exercent une responsabilité dans le gouvernement des 
nations afin qu’ils agissent selon la foi et l’enseignement de l’Église.  

N’oubliant pas que le Seigneur ressuscité a demandé à ses apôtres de baptiser toutes les nations, prions 
le Seigneur pour la nôtre à quelques jours de la Saint Rémi. 

Demandons au Seigneur d’aider la France, fille aînée de l’Église, à être plus fidèle aux promesses de son 
Baptême à Reims. 

 

Prions pour tous ceux et celles qui sont éprouvés par la maladie, la souffrance ou le deuil. 

Demandons au Seigneur de les aider à puiser dans la source de leur baptême des raisons d’espérer et de 
garder la joie de la foi. 

 

Prions enfin les uns pour les autres. 

Dans l’action de grâce pour le temps de Noël et pour notre baptême, demandons au Seigneur de nous 
aider à vivre en cohérence avec notre dignité de fils et fille de Dieu pour sa plus grande joie et la nôtre. 


